
 LES DECROCHES D’EQUIPIER EN SPELEOLOGIE...ET ENSUITE ?  
 

L’objectif de cet article est la reflexion sur la réalité du décroché d’équipier. En effet, lors des répétitions techniques de cet exercice souvent mal aimé par les 
speleo, lié à sa complexité au premier abord, tout se fait dans des conditions optimales : 
- pas de stress lié à la situation d’un collègue sérieusement blessé , 
- condition de lumière maximale réalisé à l’extérieur le plus souvent, 
- baudrier + matériel propre et sec, 
- pas d’essoufflement et de fatigue du sauveteur au moment du décroché, car le blessé fictif est rarement très haut du sol, 
- pas d’obstacle à franchir avec le blessé. 
Ci dessous les rappels de ces 2 techniques : passage de  fractionnement et passage de nœud (de rabout / de tonche) 
  
 



 
 
  
 

Pascal Zaoui S’arrêter des que l’on peut attraper la corde sous le fractio.. 



 

 

 


